
Biographie de Sigmund Freud 
 
Originaire d'une famille juive de Bohème réfugiée à Vienne, Sigmund Freud montre très tôt 
des dispositions pour l'étude et lit Shakespeare dès l'âge de huit ans. Diplômé en 1881 de la 
faculté de médecine, il s'intéresse tout d'abord à la neurologie. En octobre 1885, il rejoint le 
professeur Charcot à Paris et profite de ses leçons sur l'hystérie. De retour à Vienne, il 
travaille avec Josef Breuer sur le cas d'Annah O, supposée hystérique, dont l'étude jette les 
bases de la psychanalyse, notamment ses liens avec la sexualité. La mort de son père en 1896 
accélère le processus : Freud met en évidence le principe du refoulement. En 1897, il 
commence à travailler sur les rêves qui le conduisent à ses découvertes les plus importantes : 
l'existence du fantasme et le complexe d'Oedipe. A partir de 1920, il oppose les principes de 
vie et de mort qui composent chaque être, défini par le ça, le moi et le surmoi. Chantre de la 
psychanalyse, il forme des disciples motivés, dont sa propre fille Anna. Atteint d'un cancer, il 
fuit l'Autriche à la veille de la Seconde Guerre mondiale et meurt à Londres. 
 
Les anecdotes sur Sigmund Freud 
 
Freud... archéologue ? 
Ce fut grâce à son intérêt pour Victor Schliemann, archéologue à la recherche des ruines de 
Troie et l'un des tous premiers à utiliser la méthode des strates, que Freud fit le parallèle entre 
le souvenir et le traumatisme. Il devina que les causes des troubles psychologiques étaient 
enfouies dans la mémoire de façon inconsciente et qu'il fallait les faire remonter, à la manière 
de l'archéologie. 
 
Les chroniques [historiques] 
 
28 Août 1930 
Mieux vaut tard... 
Sigmund Freud reçoit le prix Goethe, décerné aux écrivains de langue allemande. 
Reconnaissance nationale tardive pour le médecin dont la théorie psychanalytique a 
longtemps suscité la méfiance. Mais la prestigieuse récompense ne le protégera [...] 
 


